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teintes; mais les pressions considerables neccssaires pour faire le mou- 
lage, l’outillage relativementtres-couteux, ne permettentpasätous les pho- 
tograplies l’emploi de ce mode d’op^rer; aussi la maison Goupil est-elle la 
seule qui ait präsente a Vienne des epreuves ainsi obtenues, et nous avons 
vainement cherche, dans l’exposition photographique un peu incomplete 
de l’Angleterre, des späcimens du procedd Woodbury; nous ne menlion- 
nerons que pour memoire les quelques reproductions qui nous ont ete 
presente'es comme obtenues par ce moyen. Les autres nations ne semblent 
pas s’en etre occup^es, bien qu’il y ait cependant dans ce genre de fabri- 
cation tout a fait möcanique une regularite que l’on cherchera vainement 
a obtenir toutes les fois que les tirages seront subordonnes aux variations 
de la lumiere. 

§ 3. - 1MPRESSJONS AUX ENCRES GRASSES. 

Le mode d’impression aux encres grasses comprend trois procddes bien 
distincts : la gravure, la lithographie ou methodes analogues, la typogra- 
phie photographique. 

La gravure photographique est surtout representee par la France (jiiant 
au nombre des exposants et a la variete des procedes, et, si nous exceptons 
les grands etablissements publics d’Autriche pour les cartes, de Russie 
pour les papiers d’Etat, nous relrouvons chez les autres nalions tres-peu 
de specimens de gravure photographique en taille-douce. M. Baldus, 
M. Amand Durand, ont envoy^ de remarquables planches gravees par la 
lumiere, avec ou sans retouche; les collections d’apres les sculptures du 
nouveau Louvre, par M. Baldus, et les nombreuses reproductions de 
gravures anciennes ou modernes, eaux fortes et meme tableaux, par 
M. Amand Durand, ont ^te justement distinguees; mais nous ne pouvons 
que les mentionner, sans insister sur les procedes qui nous sont ä peu pres 
inconnus. 

11 en est de meine des cartes et des gravures heliographiques de 
M. Cosquin, sur lesquelles nous aurons a revenir plus loin, en traitant 
specialement des applications de la photographie. 

M. Rousselon a pr^sent^ ^galement une tres-belle serie de gravures 
prises d’apres nature, sans retouches, obtenues par un procedd nouveau, 
derive de la photoglyptique d’apres les principes suivants: 

Lorsqu’une epreuve en gelatine a et^ imprimee dans le plomb au moyen 
de la presse hydraulique, il est possible, par les procedes de la galvano- 
plastie, d’en obtenir une planche en cuivre representant cette (ipreuve en 
creux, et s’imprimant par les proc^des de la gravure cn taille-douce; la 
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